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Délégation Belge de l'AIRHM

Réunion du 06 juin 2007

A l’Institut François d’Assise à Bouge


Présent(e)s : 

- Mesdames Nadine Adant, Virginie Bellefroid, Chantal Binot, Rébecca Boutachidis, Christiane de Decker, Nadia Dupont, Jessica Gérard, Véronique Gousée, Marie-Claire Haelewyck, Floriane Hellin, Véronique Houchard, Betty Miangindula Kanga, Nans Quintin, Bernadette Richard, Charlotte Rigaux, Maryline Vincent et Danielle Warlet-Vandenbossche.

- Messieurs Olivier Alleman, Hassan Daoudi (AIRHM – Maroc), Marc Derouaux, Guy Hubert, Michel Laurent, Jean-Louis Ledecq, Christophe Lenglet, André Leveaux, Jean-Philippe Mattez, Gérard Minguet, Jean Mylonas, David Poncelet, Dominique Praet, Patrice Renard, Olivier Ruelle et Philippe Servais.

Excusé(e)s :

- Mesdames Marie Blondeel, Anne Dasnoy, Hélène Flawinne, Geneviève Renglet, Gisèle Thibaut-Luckx et Michèle Van Bael
- Messieurs Daniel Flawinne, Ghislain Magerotte et Jean-Pierre Martin 


Thème de la réunion 
« L'évaluation du comportement adaptatif, étape importante pour le diagnostic mais aussi pour l'intervention" par Guy HUBERT, psychologue, et David PONCELET, accompagnant (SISAHM, BRUXELLES).
Exposé 

L’objectif est de développer une échelle belge de comportement adaptatif en partenariat avec les chercheurs québécois du Laboratoire de mesure du comportement adaptatif à MONTREAL dont Paul MAURICE est le directeur.

C’est un projet initié avec la collaboration de Marie-Claire Haelewyck, professeur à l’Université de Mons-Hainaut.

La stratégie de base consiste pour les collaborateurs belges (en l’occurrence Marie Blondeel, Stéphanie Culot, Véronique Houchard, Pierre-Noël Latour, Isabelle Molinghen, Françoise Noiret et David Poncelet, tous professionnels du secteur de la déficience intellectuelle) à miser sur l’expérience du développement de l’Échelle québécoise de comportement adaptatif pour développer une adaptation belge des questionnaires de comportement adaptatif et de profiter de l’infrastructure du laboratoire québécois pour générer des rapports informatisés qui permettent au clinicien une aide à la décision diagnostique.

Pourquoi mesurer le comportement adaptatif ?

Les grands systèmes nosologiques qui classifient la déficience mentale ou le retard mental prévoient tous une estimation de la présence d’un déficit du comportement adaptatif en plus du critère de déficit du QI et d’une survenue avant 18 ans. C’est ce qu’on retrouve dans la CIM-10 de l’OMS, dans le DSM IV de l’APA, ainsi que dans le 10e Manuel de l’AAMR.

Le comportement adaptatif est défini en général comme le répertoire de comportements qui permet à une personne de répondre aux attentes de son environnement au plan de l’autonomie personnelle et de la responsabilité sociale, selon son âge et son groupe culturel (traduction libre de Grossman
). Ce concept a été précisé de diverses manières et l’AAMR 2002 propose trois dimensions : les habiletés conceptuelles, sociales, et pratiques. Il s’agit de l’expression habituelle de ces comportements dans le quotidien de l’environnement naturel de la personne et non la «performance maximale» mesurée, par exemple, dans une situation test. Il faut donc que l’évaluation du comportement adaptatif se fasse en tenant compte de l’environnement physique, social et culturel de la personne.

Une telle évaluation du comportement adaptatif peut aussi être utile dans le contexte de programmes de soutien ou de réadaptation offerts aux personnes avec un retard mental.  Cette mesure vise alors à décrire des composantes du fonctionnement général qui représentent les habiletés concomitantes aux compétences intellectuelles. Les définitions du concept mettent l’accent sur la validité culturelle de cette mesure, justifiant des adaptations nationales. 

Méthode

À partir de la structure de l’ÉQCA version originale, le groupe de huit professionnels belges familiers avec la déficience intellectuelle a établi sur une échelle de 1 à 3 la pertinence (1. Faible 2. Moyenne 3. Élevée) et de la clarté des items (1. Ambiguë 2. Assez clair 3. Très clair).

La première dimension réfère au fait que ce qui est décrit correspond à ce qui peut être fait par une personne en Belgique. Ainsi, l’item 66 «Utilise une pelle pour l'enlèvement de la neige» s’avère peu pertinent, étant donné le climat tempéré de la Belgique, pour évaluer les capacités adaptatives d’une personne. 

Concernant la seconde dimension, le vocabulaire utilisé doit être facilement accessible par la majorité des belges francophones. Évidemment, certains mots sont très québécois et doivent être remplacés par d’autres mots, qui peuvent être d’usage courant en Belgique. 

Ils ont ensuite proposé de remplacer des items non adaptés à la culture ou à l’environnement belge francophone par de nouveaux items. 

Résultats

Les scores obtenus à l’évaluation quantitative et qualitative ont été compilés et ont donné un score moyen de 2,9/3,00 pour la pertinence et de 2,7/3,00 pour la clarté pour l’ensemble des items. 

Les résultats des évaluateurs ont par la suite été examinés par les deux chercheurs principaux, un québécois, Paul MAURICE, l’autre belge, Guy HUBERT. Tous les items dont le score moyen était inférieur à 2,50, autant pour la pertinence que pour la clarté, ont été révisés. Par la suite, une première version expérimentale du questionnaire a été produite et soumise à un comité formé de praticiens belges. Une série de modifications ont été soumises aux deux chercheurs principaux qui sont arrivés à un consensus. Au total, 67 items ont été modifiés, corrigés ou changés.

Parmi les modifications notables :

· Ajout d’un astérisque pour identifier de manière spécifique les items à caractère développemental.

· Plusieurs modifications de clarification et de rationalisation des consignes de passation ont été retenues pour améliorer la lisibilité et l’adhésion des répondants au protocole de cotation.

· Certains items sont complètement modifiés. Par exemple l’item # 67 «Enlève la neige aux endroits appropriés» est remplacé par un item jugé de niveau de difficulté équivalent, mais qui est compatible avec l’environnement belge où la neige est un évènement plutôt rare et surtout sans proportion avec ce qui peut se produire sur le territoire québécois. Ainsi, on retrouve en lieu le libellé «Dégage et entretient les entrées de son logement».

· Modification à la plateforme de saisie Web : Ajout sur le site Web du Laboratoire de mesure du comportement adaptatif, d’un environnement accessible aux usagers belges, leur donnant accès aux questionnaires, consignes de passation, pages de saisie des résultats à un questionnaire spécifique et production d’un rapport en format PDF

Caractéristiques et limites

Ce travail d’adaptation conserve la structure de sphères de la version originale de l’ÉQCA. Il garde la plupart des libellés. Il conserve la structure d’indice de difficulté et de la classification de l’ÉQCA. Il conserve le même algorithme de correction critérié. Il conservera aussi la section de comportements inadéquats qui n’a pas été révisée à ce jour. Il conserve la structure du rapport de l’ÉQCA avec le graphique représentatif. Il peut être saisi et corrigé par l’usager abonné au service Web ou envoyé par fax ou par courrier postal pour correction au laboratoire à Montréal (http://eqca.uqam.ca).

L’avantage de cette méthode est de permettre la production rapide d’un instrument acculturé à la société belge francophone. Le désavantage est qu’elle transporte en partie les limites de l’ÉQCA soit une structure construite il y déjà quelque temps, un rapport en sphère, une stratégie de correction critériée qui est rapidement accessible mais qui ne correspond pas à un standard normatif tel que proposé par l’AAMR 2002.

Pour avoir accès sur le site à l'échelle belge et encoder les données pour obtenir un rapport critérié, vous êtes invités à vous adresser à Monsieur Guy HUBERT soit par mail guy.hubert@sisahm.be, soit par téléphone au 02/219 49 78.
Il est aussi possible d'avoir une version papier de l'échelle ainsi que des consignes.

Dernières nouvelles 

1. Les prochaines Journées d'Etudes de l'AIRHM au cours desquelles se tiendra l’Assemblée générale de l’Association se dérouleront les vendredi 21 et samedi 22 septembre 2007. 
Elles auront lieu à la Fondation John-Bost à la Force, près de Bergerac.

Le thème choisi est le suivant : « Autismes et déficience intellectuelle,

une autre manière de parler de troubles envahissants du développement. » 
Le vendredi matin se tiendra une séance plénière, le vendredi après midi

auront lieu des tables rondes, le samedi matin sera consacré à deux ateliers simultanés

sur les thématiques suivantes :

- Le poids des mots dans l’interface psychose, déficience intellectuelle.

- Les conséquences sur l’accompagnement des dénominations utilisées.

Les conclusions des ateliers seront ensuite rapportées en plénière avant

l’intervention de clôture.

Un hôtel Kyriad (deux étoiles) est pré-réservé, mais il est nécessaire d’indiquer rapidement votre intention de confirmer la réservation (avec des arrhes). Toute la

documentation pratique sur la desserte de Bergerac et le déroulement des journées

d’études est à disposition auprès du Docteur Roger SALBREUX, délégué régional AIRHM-France en téléphonant au 00 33 1 43 71 62 60.
2. Cette année dans le cadre de l’assemblée générale annuelle, des élections auront lieu. Le poste de la présidence désignée ainsi que six postes d’administrateurs sont à pourvoir.

Les dossiers des candidats, comprenant une lettre de motivation, un curriculum vitae et leur notice d’enregistrement de membre, peuvent être consulté en ligne, sur le site de l’AIRHM, en utilisant le « pseudonyme » et le mot de passe transmis dans un courrier adressé à tous les membres, avec la procédure de votation.

3. L’appel à cotisation sera adressé aux membres tout prochainement. Le montant de cette cotisation s’élève à 80 euros.

4. Les Nouvelles de l’AIRHM nouvelle mouture vient de sortir. Elles sont consultables sur le site à l’adresse suivante http://www.airhm.org/517/Les_Nouvelles/Juin_2007.html
5. Le poste de trésorier est à pourvoir au sein de la délégation belge. Tous nos sincères remerciements à Jean-Pierre MARTIN qui assure cette fonction depuis de nombreuses années. Les candidatures sont à adresser à Marc DEROUAUX, délégué régional (m.derouaux@swing.be)

6. La RTBF, CAP 48, Le Ligueur et de nombreux partenaires publics et du secteur du handicap relancent l’opération « Entrez sans frapper », une journée portes ouvertes des institutions accueillant des personnes en situation de handicap. Cette journée aura lieu le samedi 22 septembre 2007 (infos www.cap48.be).

7. François-Joseph Warlet, Juge de paix de Seneffe et particulièrement sensible à

toutes les questions liées au handicap a conçu un document de vulgarisation ayant pour titre « La minorité prolongée à l’épreuve de la pratique quotidienne » que l’Agence Wallonne pour l’Intégration des Personnes Handicapées a accepté de soutenir et de publier. Cette brochure est téléchargeable sur le site de l’AWIPH à l’adresse suivante http://www.awiph.be/html/publications/legislation.html#05.

8. Réunions de la délégation en 2007 


Les rapports des réunions de la délégation sont désormais consultables sur le site internet de l’association à l’adresse suivante  http://www.airhm.org/content/82/106/
Les prochaines réunions auront lieu les mercredis 19 septembre et 21 novembre 2007 de 14 h à 16h à l’Institut François d’Assise, rue de l’institut 30 à 5004 Bouge (Tél. 081/21 02 47). 

� Grossman, H. J. (Ed). (1983). Classification in mental retardation (Revised Edition). Washington, DC: American Association on Mental Retardation.
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